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UN BEST-SELLER “TRÈS” CATHO  
QUI S’AVANCE MASQUÉ

La science, la nouvelle alliée de Dieu ?

 Frédéric ANTOINE 

En décembre 2021, on an-
nonçait la vente de sep-
tante mille exemplaires de 
ce livre annoncé comme 
consacré à Dieu et la 

science. Début mars, les auteurs par-
laient du double, surpris par leur suc-
cès. « Il y a vraiment un appétit du 
public pour les questions de l’exis-
tence de Dieu, de l’au-delà, de la vie 
après la vie », estiment-ils. Une at-
tente que les médias, frileux, auraient 
propension à ne pas rencontrer, et que 
compenserait leur ouvrage, ainsi que 
les conférences et interventions mé-
diatiques qu’ils n’ont cessé d’assurer 
depuis sa sortie. Certains disent que 
cet ouvrage est « un événement », 
voire qu’il révolutionne les preuves 
de l’existence de Dieu. La quatrième 
de couverture est très explicite à ce 
propos. « Voici révélées les preuves 
modernes de l’existence de Dieu », 
annonce-t-elle, précisant que les au-
teurs en offrent « un panorama rigou-
reux ». Devant pareille annonce, qui 
ne serait tenté d’y aller voir de plus 
près ?

SCIENTIFIC OR NOT ?
Ces “preuves” se répartissent dans les 
deux parties du livre : celles « liées à 
la science » et les « hors science ». 
Une distinction absente du titre, qui 
parle de « Dieu » et de « la science », 
alors que les éléments “scientifiques” 
n’occupent que 56% des parties du 
livre sur “les preuves”. Près de la 
moitié du cœur de l’ouvrage ne traite 
donc pas de science. Or, c’est sur cette 
composante qu’il fonde sa crédibilité, 
allant jusqu’à annoncer en couverture 
une préface du prix Nobel de phy-
sique 1978 Robert W. Wilson, qui ne 

se prononce que sur la partie scien-
tifique du livre. Wilson écrit notam-
ment que la théorie du Big Bang est 
la mieux à même de correspondre aux 
descriptions de la Genèse. Un point de 
vue que partagent les auteurs, ce qui 
leur permet de prouver, sous forme 
d’un syllogisme, que si l’univers a eu 
un début et qu’il est en expansion, il a 
bien dû être créé. Ce qui renvoie dans 
les cordes tous « les athées ». 

Les auteurs estiment devoir vulga-
riser ces théories, encore trop peu 
répandues, ainsi que les approches 
actuelles autour des « réglages fins » 
de l’univers. Cette partie de l’ouvrage 
est incontestablement la plus instruc-
tive. Elle s’arrête toutefois à moins 
de la moitié du livre. De grandes in-
terrogations entourent le traitement 
de la seconde partie, consacrée aux 
preuves de l’existence de Dieu “hors 
science”, où il ne s’agit plus d’abor-
der la création du monde mais les ré-
cits bibliques, l’identité de Jésus, le 
peuple juif et… le miracle de Fatima. 
La démarche intellectuelle utilisée 
dans le début du livre est ici appliquée 
avec le même systématisme, mais 
dans des contextes qui s’y prêtent très 
sensiblement moins. Et sans mener 
une enquête « rigoureuse » qui aurait 
pu, notamment, se nourrir de riches 
apports exégétiques. 

SOUS LES PAVÉS, LA PAGE ?
Les auteurs affirment évoquer ainsi 
l’existence de Dieu sans parler de foi, 
laissant le lecteur libre de son appré-
ciation. Mais est-ce possible face à un 
texte qui parvient rarement à cacher 
son sous-texte ? Le livre ne dit pas qui 
sont ses auteurs, Michel-Yves Bollo-

ré et Olivier Bonnassies. Sinon qu’ils 
sont passionnés par la confrontation 
entre science et Dieu. Mais quelles 
sont leurs compétences ? Impossible 
à savoir, ce qui peut laisser perplexe. 
Des sources les présentent comme des 
« ingénieurs-entrepreneurs ». De quoi 
justifier leur regard sur les sciences. 
Mais sur les autres questions ? Il faut 
chercher un peu pour découvrir que 
M.-Y. Bolloré est surnuméraire de 
l’Opus Dei (un membre conciliant 
apostolat et vie professionnelle). Il 
dirige plusieurs écoles liées à cette 
institution à Londres, et a contribué à 
la création d’une autre de même type 
à Bruxelles. Il a aussi soutenu finan-
cièrement son coauteur lorsqu’il a 
fondé l’agrégateur web de contenus 
catholiques Aleteia. O. Bonnassies 
est aussi cocréateur de la Fondation 
pour l'évangélisation par les médias, 
a lancé le mouvement des Vierges pè-
lerines et fondé l’association Marie de 
Nazareth. 

MILITANTS DURS
Ces éléments permettent de mieux 
comprendre d’où parlent les auteurs. 
En interview, ils ne s’en cachent pas 
quand ils disent regretter l’abandon de 
l’apologétique (la défense cohérente 
d’une position) par des chrétiens. Des 
« démissions » survenues dans cer-
taines sphères de l’Église catholique 
alors que la science leur « apporte la 
victoire ». « Nous sommes des corps 
francs sur ce terrain abandonné », 
confient-ils. ■

Michel-Yves BOLLORÉ, Olivier BONNAS-
SIES, Dieu, la science, les preuves, Paris, Guy 
Trédaniel, 2021.

Une Bible ! Un kilo de papier, cinq bons cm d’épaisseur, six cents pages 
(dont des blanches). De quoi marquer les esprits. Comme l’ambition de 
l’ouvrage est d’apporter les preuves de l’existence de Dieu, autant que 
celles-ci aient du poids. 
Mais est-ce si clair pour autant ?


